
Qui a compris le charabia de la Direction géné-
rale de la consommation à propos du prélève-
ment de 500 F de la redevance audiovisuelle
dont nous a fait part Canal +? Même un ancien
combattant s'y perdrait.
Avant la fin de l'année 2017, Canal + à la diffé-
rence des autres opérateurs économiques a in-
formé tous ses clients de ce qu'à partir de
janvier 2018 il allait prélever pour le compte de
la DGCC, une redevance audiovisuelle. 500
balles c’est quelque chose en ces temps cailloux.
Une décision qu'aucun Gabonais n'a comprise
venant surtout d'une société étrangère. Et, on
s'était même permis de commenter au quartier
dans les mapanes, que voilà les Blancs aussi s'en
mêlent. Les oreilles des pôvres ont dû siffler
abominablement. Chacun, à travers les réseaux
sociaux, y allant de son commentaire... bête et
méchant. Heureusement, la DGCC en brisant le

silence, leur honneur est sauf...
Sauf que la DGCC, au lieu d'être claire, nette et
précise s'est prise les pieds dans les filets avec
ce discours qui s'apparente à une espèce de ca-
cophonie qui ne dit pas son nom. Dans son com-
muniqué kilométrique et vide, au lieu de dire
clairement aux téléspectateurs gabonais ce
qu'il en est, elle a préféré nous balader pour re-
connaître in fine qu'une redevance audiovi-
suelle et cinématographique est instituée au
Gabon. Et pourtant Canal + l'a fait en utilisant
les TIC. C'est vrai que c'est compliqué avec les
nôtres...
Même si une telle décision suscitera la colère
des Gabonais - et vous savez pourquoi -, la pro-
chaine fois, pour des raisons de souveraineté, il
vaut mieux nous l'annoncer. C'est plus souve-
rain ainsi quoi... 
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J U ST I C E
P O U R Q U O I  OYO U G O U N 'A  PAS  É T É  E NTE N D UEn détention depuis quatre mois pour, entre autres chefs,
"complot contre l'autorité de l'Etat", Pascal Oyougou n'a puêtre entendu sur le fond mercredi. Se pose en effet à sonsujet un problème d'avocat. Le sien, Me Jean-Rémy Bant-santsa, étant également celui de Jean Ping.

FA I T  D IVE R S
R ETR O UVÉS  M O RTS  DAN S  U N E  P I S C I N E  DÉSAF F E CTÉETerrible drame pour une même famille de Léconi. Les corpsde deux frères âgés de 10 et 13 ans ont été retrouvés dansla piscine – pourtant fermée au public – d'un hôtel. Noyadeou homicide ? A l'enquête ordonnée par le parquet de Fran-ceville d'en faire la lumière.

Au lendemain d'une opération spectaculaire dans les locaux de l'établissement, diri-
geants et conseil de la Banque internationale pour le commerce et l'industrie du Gabon
(Bicig), d'un côté, et avocat de Mistral Voyages se sont livrés hier à une passe d'armes
à distance autour de cette affaire. Les premiers assurant qu'ils n'ont pas "à payer si les
conditions ne sont pas réunies”. Le second insistant sur la "faute de droit" qu'aurait com-
mise la banque.

TR O P I CALE  :  U N  RWAN DAI S  À  M I TZ I C

Le jeune Rwandais (21 ans) Joseph Areruya a remporté hierla 4e étape – la plus longue aussi (182 km) – de la TropicaleAmissa Bongo, courue entre Ndjolé et Mitzic. Il fait d'ailleurscoup double puisqu'il endosse le maillot jaune, aux dépensde l'Australien Brenton Jones.

HAN D BALL  :  E T  D E  D E U X  ! C'est un ex-ploit. LeGabon a battuhier soir,certes sur lefil (27-26),l'Algérie, unedes favoritesde la 23e Cande handball.Du coup, voilà les Panthères – qui affrontent ce soir l'ogretunisien – bien placées dans la course à la qualification pourles quarts de finale.

S O C IÉTÉ
Harcèlement en milieu scolaire : ''Cris de

cœur'' toujours au front

P O L I T I Q U E
L'ambassadeur Enongoué rencontre des dé-
putés français

FAC E  AU X  DÉCÈS  L I É S  À  LA  G R O S S E S S ELa Directionnationale desanté mater-nelle et infan-tile (DNSMI)procède cettesemaine auCHUL à uneanalyse ap-profondie descauses de mortalité maternelle survenue ces dernières an-nées. Objectif : en finir avec ces décès durant la grossesseou à la suite de l’accouchement. 

E C O N O M I E
Olam et "l'or rouge" d'Awala
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LA PASSE D'ARMES
Bicig - Mistral Voyages               
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